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not maîtrise et propose dans 
son restaurant bisontin, La 
Boucle. « L'aspect saisonnier 
est très important en cuisine. 
C'est vraiment sympa de fai­
te du poisson gravlax de cette 
façon. S'il avait fait moche, 
j'aurais sûrement préparé au­
tre chose », s'amuse-t-il en 
décrivant l'assiette. 

Dans une assiette dressée en rosace, le chef Robin Vuillemenot a préparé un gravlax de 
truite de Bonnevaux assaisonné à l'épicéa et accompagné de gelée de Pontarlier. 

« On ne peut pas plaire 
à tout le monde et c'est 
très bien comme ça » 

Le gravlax est une méthode 
de conservation et prépara­
tion du poisson issue des 
pays nordiques, qui consiste 
à « cuire » la  préparation 
dans le sel et la laisser s'im -
prégner des assaisonne­
ments. La truite de Bonne-
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vaux, peu iodée, se parfume 
et absorbe les saveurs du mé­
lange. 

Si le  restaurant de Robin 
Vuillemenot se démarqùe 
des autres, c'est aussi du fait 
de la forte présence de pro­
duits issus de la cueillette. 
Lors d'un séjour en Suisse, il 
découvre le pouvoir et les sa­
veurs cachées des différents 
végétaux. « Les plantes sau­
vages, on peut faire des trucs 
géniaux avec », s'émerveille-

La promenade du jour 

En route vers l'étang 
des Belles·Filles depuis Lepuix 

À la frontière entre le Territoire de Belfort et la Haute-Saône, à 
quelques kilomètres de la planchedes Belles Filles, l'étang des 
Belles Filles est un endroit paisible où il fait bon 
s'arrêter. Photo Anthony Rivat 

Presque tous les èhemins mè­
nent au très paisible étang des 
Belles Filles, à la frontière du 
TerritoiredeBelfortetlaHaute­
Saône. Spot de pêche pour cer­
tains, espace de repos ou de pi­
que-nique pour d'autres. 

Ce petit coin peut, selon l'en­
traînement, être soit une bou­
cle d'environ dix kilomètres, 
soit être le point d'arrivée d'une 
marche depuis la commune de 
Lepuix, au départ de la scierie 
Demouge. 

Pour la  boucle, compter 
3 h 30 environ avec un dénivelé 
positif de 566 mètres. Au départ 
de Lepuix, avant de passer à 
l'étang, au refuge de la Haute­
Planche, à la Roche Fendue puis 
au col de Querty. Une chouette 
balade, ombragée et variée qui 
donne une idée de toute la ri­
chesse naturelle et patrimonia­
le du secteur. Un assez bon ni­
veau est toutefois attendu pour 
celles et ceux qui choisiraient 
cette option. 

t- i l . « Ce r e s t a u r a n t  e s t
l'aboutissement d'une partie
de ma vie. On fait ce qu'on ai­
me ici, la carte est très variée.
On ne peut pas plaire à tout le
monde et c'est très bien com­
me ça».

Fer de lance du plat du jour, 
l'épicéa, dont les pousses ont 
été utilisées pour parfumer 
la truite et réaliser une vinai­
grette qui assaisonne le tout. 
Pour le mélange des textures, 
le chef s'est penché sur un 

Le savez-vous du Jour 

autre produit local: le Pon­
tarlier. Cet alcool fort anisé 
est utilisé en gelée et apporte 
un vrai contrepied au goût du 
poisson. 

Du côté des saveurs, tout se 
mélange dans l'assiette. La 
présence de l'épicéa envoie 
directement dans les forêts 
du Haut- Doubs alors que le 
goût légèrement fumé de la 
truite de Bonnevaux ramène 
dans un milieu plus aquati­
que. Entièrement conçu avec 

Pourquoi le citnetière 
de Pennesières est-il r� 
De par sa forme, le cimetière 
de Pennesières, construit en 
1808 à la sortie du village, a de 
quoi interroger. Car oui, pour­
quoi est-il rond? « Parce que 
dans notre village, on ne met 
jamais personne dans un 
coin », répond en souriant 
Bernard Briottet, maire de la 
commune située entre Vesoul 
et Rioz, en Haute-Saône. 

C'est l'architecte René Atti­

ret qui a décidé de sa forme 
ronde. Jusqu'à cette date, le 
cimetière était au cœur du vil­
lage, à côté de l'église. Ce ci­
metière est unique en Bour­
gogne Franche-Comté car il 
est circulaire. Le mur d'en­
ceinte en pierre décrit un cer­
cle parfait. Un cimetière rond, 
c'est exceptionnel. Il y en a 
seulement trois en France. 

Il n'existe pas dans les archi­
ves de la commune des docu­
ments qui expliquent le choix 
de la forme circulaire pour ce 
cimetière. Les anciens disent 
qu'il a été construit à la place 
d'une ancienne mare, d'où sa 
forme. Les fossoyeurs racon­
tent qu'au moment de creuser 
des tombes� daui, le.cE\ntre,il y 

Le cimetière circulaire de Pe11 
cimetières en cercle de Frclilû 

l'Hexagone. Photo Patrick Bar 

a de la terre végétale sur envi· 
ron un mètre, puis de la glai 
se. 

Cet édifice hors du corn 
mun, qui a fait l'objet d'urn 


